La terre en pleurs

Le grand volcan répand ses larmes
Sur les petites fleurs de charmes
Je vois de loin un ouragan

Qui déverse beaucoup de sang

J’examine le ciel orageux
Je vois des éclairs sinueux
Les escargots sous leurs coquilles

Cherchent difficilement leurs familles

Je sens la pluie qui me frole
Elle se déverse sur mon épaule
Je contemple cette belle eau noire

Qui se fracasse tard le soir

Les entrailles de la terre
L’accepte telle une mere
Qui veut protéger du malheur

Cette belle terre en pleurs.

Matthieu Proteau



